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1 Cette première campagne de prospection thématique a eu pour objectif  d’aborder en
détail cinq sites de hauteur de Haute-Loire, encore méconnus de la recherche scientifique.
Afin d’aborder précisément ces sites, ils ont tout d’abord été replacés d’un point de vue
géographique. Dans un deuxième temps, ce sont les systèmes défensifs qui ont fait l’objet
d’observations  détaillées.  Enfin,  la  réalisation  de  prospections  pédestres  est  venue
compléter les informations d’ordre chronologique. 
2 Les sites sélectionnés cette année sont concentrés dans le Velay et plus particulièrement
à proximité du cours supérieur de la Loire. Plusieurs types de fortifications ont été pris en
compte. Il s’agit d’une enceinte de contour, de trois éperons barrés et d’un site de hauteur
démuni  de  système  défensif.  Au  niveau  chronologique,  des  occupations  allant  du
Néolithique moyen à la fin des âges du Fer ont été traitées cette année. 
3 Cette opération concernait les sites : 
4    – du camp d’Antoune à Salettes ; 
5    – du Bary à Solignac-sur-Loire ; 
6    – des Pins à Saint-Christophe-sur-Dolaison ; 
7    – de Marcilhac à Saint-Paulien ; 
8    – et du Mont Malorum à Bas-en-Basset. 
9 Afin  de  replacer  précisément  les  fortifications,  elles  ont  été  relevées  à  l’aide  d’un
navigateur GPS. Les informations recueillies ont ensuite été transférées sur des cartes
au 1 : 25 000e . Puis, un profil altimétrique des remparts a été réalisé (Fig. n°1 : Salettes - 
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Camp d’Antoune :  exemple  de  relevé  de  système défensif)  .  La  prospection pédestre  a
permis, pour certains sites, d’affiner les attributions chronologiques. 
10 Cette première campagne de prospections met en évidence le fait que les petits éperons
barrés sont principalement occupés au Néolithique moyen. Deux sites (le Bary et les Pins)
ont livré, au niveau de l’industrie lithique, des éléments caractéristiques du Chasséen 
11 méridional. Les trois autres sites semblent quant à eux se rattacher au second âge du Fer.
Le site de Marcilhac et du Mont Malorum sont occupés à La Tène finale. L’imposant Camp
d’Antoune reste plus problématique au niveau de l’attribution chronologique : il aurait pu
faire l’objet de plusieurs phases d’occupations dès La Tène ancienne et jusqu’à la période
gallo-romaine. 
12 Cette première campagne a permis de revaloriser le potentiel de ces sites de hauteur
vellaves, longtemps délaissés de la recherche archéologique. 
13 Kurzaj Marie-Caroline 
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Fig. n°1 : Salettes - Camp d’Antoune : exemple de relevé de système défensif
Auteur(s) : Kurzaj, Marie-Caroline (BEN). Crédits : Kurzaj, Marie-Caroline (2007)
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